
 1 

Salariés de Groupama Paris Val de Loire 
Après l’échec prévisible des négociations nationales Groupe sur l’évolution 2012 des 

salaires collectifs (+ 1,2% avec un plafond de 250€ annuel), s’ouvrent le 16 novembre 
2011 les négociations au niveau de notre caisse régionale ! 

AUJOURD’HUI 

On vous parle de crise économique en oubliant de résoudre la question des causes et 
responsabilités de qui en sont les artisans ! 

 

On vous parle de dettes en oubliant de vous préciser que celles-ci sont surtout la 
conséquence d’un manque de ressources fiscales et sociales des états né des cadeaux 
économiques faits aux entreprises, aux banques et aux actionnaires depuis 30 ans ! 

 

On vous parle de rigueur et de sacrifice pendant que nos impôts servent à renflouer les 
opérateurs financiers qui sont à l’origine de notre néfaste situation ! 

 

Partout, nos dirigeants prévoient de nous faire payer toujours plus cher ce qui est 
essentiel à notre quotidien et celui de nos familles. Que ce soit en matière de santé, de 
logement, d’éducation, de transports, d’accès à l’énergie et à l’alimentaire, nous sommes 
déjà soumis à une dégradation constante de nos capacités économiques. Pour demain, l’on 

nous promet pis encore !  

 

Coincés entre des augmentations constantes de tarifs ou de charges et des salaires qui 
évoluent systématiquement en dessous de l’inflation, nous sommes maintenant confrontés 
au spectre d’une rigueur née des échecs économiques de ceux qui possèdent le plus de 
richesse et tirent le plus de bénéfices des fruits de notre travail et de nos impôts !  

 

Au-delà des contraintes économiques qui visent à nous écraser et à effacer notre 
modèle social, nous sommes soumis, partout et conjointement, à une dégradation 

volontaire de nos conditions de travail afin de permettre aux employeurs de dégager 
toujours plus de marge de profit sur notre rentabilité contrainte ! 
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Pour la CGT.PVL cette logique est inacceptable. Nous considérons que le 
droit à un travail décent et à une rémunération permettant de satisfaire 
aux besoins de base est un droit fondamental qui constitue une ligne 
syndicale majeure. 
 

Pour 2012, la CGT.PVL revendique une augmentation collective régionale qui 
soit conforme aux attentes et besoins réels des salariés de Groupama Paris 
Val de Loire. Des salariés qu’il convient d’accompagner d’urgence dans 
l’évolution des revenus pérennes plus que dans des primes éphémères. 
 

Pour 2012, nous n’entendons pas que l’employeur use et abuse socialement 
d’une crise interne de notre Groupe pour faire payer aux salariés de GPVL 
les conséquences des errances économiques de nos dirigeants. 

 

 

5% pour tous les salariés des classes 1 à 7 

avec un plancher de 250 euros mensuels. 
  

Plus que d’améliorer notre pouvoir d’achat, il est, désormais, urgent de le 
défendre avec force et détermination. Etre ensemble et majoritairement 
mobilisé pour le faire est la seule manière de garantir nos intérêts 
collectifs face à la paupérisation salariale et citoyenne que l’on nous 
programme ! 

 
 

SOUTENIR, VOTER & ADHERER A LA CGT.PVL ! 

PLUS QU’UN CHOIX, UNE NECESSITE ! 
Sur Cassiopée et sur Internet : http://cgtpvl.free.fr 


